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Chant d'entrée :  

Oui, je me lèverai et j'irai vers mon père 

Vers toi, Seigneur, j'élève mon âme,  

je me confie en toi, mon espoir 

Mon cœur a dit "je cherche ta face",  

entends mon cri, pitié, réponds-moi 

Vers toi Seigneur je crie et j'appelle,  

ne sois pas sourd ô toi… 
 

Prière pénitentielle : Kyrie Eleison, Christe Eleison, Kyrie Eleison. 
 

Lettre de Paul aux Philippiens 2,1-11 

Menez une vie digne de l'Evangile du Christ", disait Paul aux 

Philippiens au début de sa lettre. Il indique maintenant les 

attitudes qu'une telle ambition implique: celles dont le Christ lui-

même a fait preuve tout au long de son existence. 

Frères, s’il est vrai que, dans le Christ, on se réconforte les 
uns les autres, si l’on s’encourage avec amour, si l’on est en 
communion dans l’Esprit, si l’on a de la tendresse et de la 
compassion, alors, pour que ma joie soit complète, ayez les 
mêmes dispositions, le même amour, les mêmes 
sentiments ; recherchez l’unité. 
Ne soyez jamais intrigants ni vaniteux, mais ayez assez 
d’humilité pour estimer les autres supérieurs à vous-
mêmes. Que chacun de vous ne soit pas préoccupé de ses 
propres intérêts ; pensez aussi à ceux des autres. 
Ayez en vous les dispositions qui sont dans le Christ Jésus : 
ayant la condition de Dieu, il ne retint pas jalousement le 
rang qui l’égalait à Dieu. Mais il s’est anéanti, prenant la 
condition de serviteur, devenant semblable aux hommes. 
Reconnu homme à son aspect,     il s’est abaissé, devenant 
obéissant jusqu’à la mort, et la mort de la croix. 
C’est pourquoi Dieu l’a exalté : il l’a doté du Nom qui est 
au-dessus de tout nom, afin qu’au nom de Jésus tout genou 
fléchisse au ciel, sur terre et aux enfers, et que 
toute langue proclame : « Jésus Christ est 
Seigneur » à la gloire de Dieu le Père. 

 

Psaume 24  

« Ayez entre vous les dispositions que l'on doit avoir 

dans le Christ Jésus. » Le psaume chante cela à sa 

manière: heureux l'homme simple, attentif au 

chemin que Dieu lui trace. 

Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse. 

Seigneur, enseigne-moi tes voies. 
fais-moi connaître ta route. 
Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi, 
car tu es le Dieu qui me sauve. 

Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse, 
ton amour qui est de toujours. 
Oublie les révoltes, les péchés de ma jeunesse, 
dans ton amour, ne m'oublie pas. 

Il est droit, il est bon. le Seigneur, 
lui qui montre aux pécheurs le chemin. 
Sa justice dirige les humbles. 
il enseigne aux humbles son chemin. 

 

Évangile selon saint Matthieu 21, 28-32 

En ce temps-là, Jésus disait aux grands prêtres et 

aux anciens du peuple : « Quel est votre avis ? Un 

homme avait deux fils. Il vint trouver le premier et 

lui dit : ‘Mon enfant, va travailler aujourd’hui à la 

vigne.’ Celui-ci répondit : ‘Je ne veux pas.’ Mais 

ensuite, s’étant 

repenti, il y alla. Puis 

le père alla trouver le 

second et lui parla de la même manière. Celui-ci répondit : ‘Oui, Seigneur !’ et il 

n’y alla pas. Lequel des deux a fait la volonté du père ? » Ils lui répondent : « Le 

premier. » 

Jésus leur dit : « Amen, je vous le déclare : les publicains et les prostituées vous 

précèdent dans le royaume de Dieu. Car Jean le Baptiste est venu à vous sur le 

chemin de la justice, et vous n’avez pas cru à sa parole ; mais les publicains et les 

prostituées y ont cru. Tandis que vous, après avoir vu cela, vous ne vous êtes 

même pas repentis plus tard pour croire à sa parole. » 
 

Acclamation à l’Evangile : Laudate Dominum, laudate Dominum, omnes, gentes, Alléluia ! 
Louez le Seigneur,      Louez le Seigneur,      tous les peuples, Alléluia ! 

Pascal 



 

Prière universelle :  
 

 

 
 

Seigneur, nous te prions 
pour le peuple des baptisés : 
que chacun, là où il est, 
façonne ton Royaume. 
 

Seigneur, nous te prions pour nos frères 
en quête de dignité : 
qu’avec d’autres ils tracent des chemins de justice. 

Seigneur, nous te prions  
pour tous ceux qui détiennent un pouvoir,  
responsables politiques, économiques ou religieux :  
que leur travail soit au service du bien commun. 
 

Seigneur, nous te prions pour nous tous 
qui croyons en ta Parole : 
que nous sachions te répondre en toute liberté 
par les actes de notre vie. 

 

Dieu trois fois saint, Tu es communauté d'Amour : Tu es Père, Fils et Esprit. 

Nous te prions pour nous, paroisse de Jemeppe : Aide-nous à être, à ton image, une communauté d'amour. 

Dieu Père, 

ta tendresse pour chaque homme 

est infinie : 

Fais que nous soyons signe  

de cette tendresse, 

spécialement avec les plus démunis.

 

Jésus Ressuscité, 
ton engagement pour ton Père  

a été jusqu'au bout : 

Remplis nos engagements 

 de ta force et de ta fidélité.

Esprit Saint, 

Tu es la vie de Dieu  

répandue en nos cœurs : 

Rends-nous attentifs  

aux espérances et aux souffrances 

 des hommes nos frères.   Amen ! 
 

 

Sanctus : Saint est le Seigneur, Dieu de l’univers, Béni soit celui, qui vient nous sauver, Hosanna… 
 

Anamnèse : Christ est venu, Christ est né, Christ a souffert, Christ est mort, 

Christ est ressuscité, Christ est vivant, Christ reviendra, Christ est là Christ reviendra, Christ est là. 
 

Agneau de Dieu :  Agnus Dei, qui tollis peccata mundi, miserere nobis. 

Agnus Dei, qui tollis peccata mundi, miserere nobis. 

Agnus Dei, qui tollis peccata mundi, dona nobis pacem. 
 

Chant de communion : 1- Pain de l'exode, épreuve du désert, Goût du printemps pour ceux qui ont souffert,  

Que ta Parole, en manne qui nourrit, Pleuve, Seigneur, sur l'homme d'aujourd'hui ! 

Car nous avons faim d'être ton Eglise car nous avons faim de donner ton pain ! (bis) 

2 - Pain du prophète en marche vers son Dieu Force d'Elie pour aviver le Feu ! 

Quand l'injustice assaille tes projets sauve Seigneur tes ouvriers de paix ! 

3 - Pain d'abondance, amour multiplié qui rassasiait un peuple d'affligés ! 

Prends de nos mains le peu que nous avons Comble Seigneur les pauvres de tes dons ! 
 

Un Christ familier des ambiguïtés 
Jésus de Nazareth, Dieu fait chair, fut lui-même au cœur d’ambiguïtés. 
Le fils de Dieu mange avec les pécheurs et passe pour un « glouton ». Il soulève l’incompréhension, la 

violence des défenseurs du temple qui le traitent de blasphémateur. Il est provocateur lorsqu’il dit aux 
grands prêtres et aux anciens que les prostituées sont plus avancées qu’eux sur le chemin du Royaume de 
Dieu (Mt 21,31-32). 

Jésus ne renverse pas seulement les identités existantes, il met en question les manières courantes de 
juger son prochain. Pas de condamnation de ceux dont la conduite est jugée scandaleuse ou hors 
normes : il est même leur familier. Nul jugement, sauf envers ceux qui se prétendent purs : il ne s’attarde 
pas à l’histoire empêtrée de l’autre, à sa part d’opacité qu’il connaît sans qu’il soit besoin de lui raconter. Il 
accueille la femme adultère et l’invite à venir boire à la source qu’elle ne connaît pas, pour vivre enfin. Ses 
propres disciples ont bien du mal à le reconnaître quand il se présente à la fois comme Maître véritable et 
serviteur absolu (Jean 13) : ambiguïté déroutante.  

Il est Dieu fait homme qui manifeste une patience aimante à l’égard de l’ambiguïté humaine. Quand 
les Douze sont tentés, un jour, d’éliminer la part d’ambiguïté et d’ambivalence existantes, il leur raconte 
la parabole de l’ivraie et du bon grain (Mt 13,24-30). Compte pour Jésus l’ouverture du cœur, la décision en 
sa faveur, quelle que soit l’histoire de son interlocuteur. 

Il ne donne pas de règles de conduites mais des exemples d’humanité. 

Véronique Margron, « Fragiles existences », Bayard, 2010 


